
Tous droits réservés © Les Éditions Histoire Québec, 2016 Ce document est protégé par la loi sur le droit d’auteur. L’utilisation des
services d’Érudit (y compris la reproduction) est assujettie à sa politique
d’utilisation que vous pouvez consulter en ligne.
https://apropos.erudit.org/fr/usagers/politique-dutilisation/

Cet article est diffusé et préservé par Érudit.
Érudit est un consortium interuniversitaire sans but lucratif composé de
l’Université de Montréal, l’Université Laval et l’Université du Québec à
Montréal. Il a pour mission la promotion et la valorisation de la recherche.
https://www.erudit.org/fr/

Document généré le 11 mai 2024 19:44

Histoire Québec

Le frère Adrien Rivard (1890-1969), fondateur des Cercles des
Jeunes Naturalistes
André St-Arnaud

Volume 21, numéro 3, 2016

L’Histoire des sciences

URI : https://id.erudit.org/iderudit/80940ac

Aller au sommaire du numéro

Éditeur(s)
Les Éditions Histoire Québec
La Fédération Histoire Québec

ISSN
1201-4710 (imprimé)
1923-2101 (numérique)

Découvrir la revue

Citer cet article
St-Arnaud, A. (2016). Le frère Adrien Rivard (1890-1969), fondateur des Cercles
des Jeunes Naturalistes. Histoire Québec, 21(3), 12–12.

https://apropos.erudit.org/fr/usagers/politique-dutilisation/
https://www.erudit.org/fr/
https://www.erudit.org/fr/
https://www.erudit.org/fr/revues/hq/
https://id.erudit.org/iderudit/80940ac
https://www.erudit.org/fr/revues/hq/2016-v21-n3-hq02395/
https://www.erudit.org/fr/revues/hq/


PAGE 12  - HISTOIRE QUÉBEC VOLUME 21 NUMÉRO 3

Le frère Adrien Rivard (1890-1969), 
fondateur des Cercles des Jeunes Naturalistes par André St-Arnaud

Joseph-Albert-Adrien Rivard est né 
à Sainte-Geneviève de Pierrefonds, 
le 29 août 1890. Il est le fi ls de  Joseph 
Rivard et de Rose-de-Lima Richer. 
À l’âge de douze ans, il entre au 
 juvénat des Frères de Sainte-Croix 
dans le quartier Côte-des-Neiges, 
dans l’île de Montréal. Il y restera 
jusqu’en janvier 1906. Il entre ensuite 
au  noviciat de la même communauté 
à Sainte-Geneviève. 

C’est à cet endroit qu’il choisit la vie 
religieuse et qu’il adopte le nom de 
frère Adrien. Durant sa  deuxième 
 année de noviciat, il enseigne aux 
plus jeunes, mais il passe aussi 
beaucoup de temps à s’instruire, 
de façon autodidacte, sur différents 
 sujets concernant la littérature et les 
sciences. On dit qu’il a appris, entre 
autres choses, l’espagnol et l’anglais 
et qu’il connaissait par cœur  plusieurs 
œuvres du théâtre classique français. 
De 1905 à 1906, il sera l’assistant de 
Saint Frère André, alors portier au 
Collège Notre-Dame-du-Sacré-Cœur, 
dans le quartier Côte-des-Neiges, 
à Montréal. 

Il fut professeur de 1908 à 1931. 
En 1923, il est engagé à l’école 
Beaudet de Ville Saint-Laurent, où 
il enseignera jusqu’en 1931. En 1925, 
il y fonde un Club Audubon junior 
à l’instar d’une initiative américaine 
qui initie les enfants au monde des 
oiseaux. Il prépare, avec ses élèves, 

des expositions d’histoire naturelle, 
et à la première exposition de l’école 
Beaudet, il donne une conférence 
 illustrée par des projections lumineu-
ses gracieusement offertes par le 
frère Marie-Victorin. Il mène toutes 
ces activités de front, avec des résul-
tats mitigés quelquefois, il faut bien 
le dire, surtout dans les domaines 
qui ne touchent pas directement 
aux  sciences naturelles, comme l’art 
dramatique. Mais son enthousiasme 
pour la nature ne se dément pas. Il 
commence à s’occuper de botanique 
et fait de l’herborisation avec un pre-
mier cercle recruté parmi ses élèves 
les plus éveillés et lui servant, en 
même temps, de champ d’expéri-
mentation. Depuis déjà plusieurs 
 années, il songe à organiser des clubs 
un peu semblables à celui de son Club 
Audubon, mais qui grouperaient des 
jeunes qui s’intéressent aux diverses 
disciplines scientifi ques.

En 1925, le frère Marie-Victorin 
préside la Société canadienne d’his-
toire naturelle (SCHN), et son 
vice-président est nul autre que le 
frère Adrien. Il est justement fi er de 
ses cercles de l’école Beaudet; avec 
l’appui de cette société, il souhaite-
rait inciter la création de cercles sem-
blables dans la plupart des maisons 
d’enseignement. Le 24 janvier 1931, 
il propose la formation, dans la pro-
vince, de cercles ou de clubs qui 
 regrouperaient des jeunes garçons et 

des jeunes fi lles sous la direction de 
leurs instituteurs ou de leurs insti-
tutrices,  dont le but bien précis  serait 
l’étude de la nature. Le 27 février 
1931, à la réunion du conseil d’ad-
ministration de la SCHN, un comité 
fait rapport et la Société approuve 
 défi nitivement le projet. Entre-temps, 
il avait fallu de l’entêtement et un 
peu de persuasion pour obtenir 
 l’acquiescement général. C’est alors 
que le frère Marie-Victorin lui dit : 
« Frère Adrien, fondez vos cercles et 
la Société vous aidera! » Il avait reçu 
sa mission du maître, il savait que 
son appui ne lui ferait jamais défaut.

En plus de diriger les Cercles des 
Jeunes Naturalistes comme direc-
teur général de 1931 à 1947, le frère 
Adrien participait à plusieurs acti-
vités. Il s’intéressait, entre autres, à 
l’architecture paysagiste, à l’orga-
nisation  d’expositions, aux voyages 
d’exploration, à la philatélie et à la 
photographie. Il est forcé d’aban-
donner ses  activités professionnelles 
au début des années 1960 pour 
cause de  maladie. Il est décédé au 
 Collège Notre-Dame à Montréal le 
12 décembre 1969.

Pour plus d’information sur les 
Cercles des jeunes naturalistes, voir 
dans Histoire Québec, Vol. 17, No. 3, 
février 2012.

www.jeunesnaturalistes.org

Frère Adrien, vers 1933. 
(Source : Archives CJN)

Groupe de jeunes naturalistes ayant pris part à la première 
excursion générale des CJN au mont Royal, 1931. 

(Source : Fonds d’archives des CJN (UQAM), 16P15a/20)

Frère Adrien, vers 1961. 
(Source : Archives CJN)


